(e¢ deux bouleaux

(€té cec deux bouleaux qui se font vie-a-vig,
Avec ce délicat et myctique feuillage
Dun vert ¢i vaporeux cur un ¢i fin branchage,

Ont [air extascié devant les yeux ravie.

Ceinte dun lierre imitant un grand cerpent inerte,
Pommés cur leurs tromee droits, tout lamée dargent blane,
Ile charment ce pacage oi leur froufrou tremblant

[raine le bercement de ca mucique verte.
Mais, vient lhiver qui rend par cec déluges froids
(a figure du ciel, dec rocherc et degs boic,

Augsi lugubre que la nitre ;

Morfondug, noire, alore lec bouleaux décolée



Sont deux grands cpectrec nug, hideux, échevelés,

Pleurant lun en face de [autre.
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